
De Tony Garnier à Tony Parker : 

l’aménagement du quartier de Gerland. 

FRAPARD Alexis, Aménagement et Politiques Urbaines, dirigé par François DUCHENE, ENTPE, 2019. 

 « Le sport s’inscrit aujourd’hui dans le paysage urbain, socio-culturel, éducatif, économique et 

politiques des villes ».1 En effet, le sport s’est diversifié ces dernières années à travers des compétitions 

toujours plus grande et touchant toujours plus de personnes. Des évènements comme la coupe du 

monde de football ou encore les jeux olympiques arrivent à attirer une grande partie de la population 

mondiale. Cependant, cela n’a pas toujours été le cas. Il aura fallu attendre Pierre De Coubertin et les 

jeux olympiques modernes afin de remettre le sport au goût du jour, et de le populariser. Nous nous 

rendons compte maintenant que le sport et la ville sont liés. Le sport est un moteur de développement 

urbain et d’économie. Il est une façon de vivre la ville, et permet du lien social. Cependant, cette façon 

de voir le sport est longtemps restée dans l’ombre. A une époque, le sport n’était qu’un moyen 

d’éducation dans une société où la santé publique était un enjeu majeur. Le sport était un loisir de 

« riche » non accessible à tous, et demandant des infrastructures que la population ne pouvait pas se 

permettre de posséder. Les politiques publiques ont donc dû évoluer et développer des infrastructures 

afin de répondre à la demande grandissante en matière de sport. 

Le quartier de Gerland est un quartier qui retrace assez bien l’évolution de la perception du sport dans 

la ville. Il fût tantôt désert marécageux, terrain industriel pour enfin devenir poumon sportif et 

technopôle nationalement reconnu. Cette évolution est liée au sport et à la politique sportive de la 

ville. Nous allons chercher à étudier dans ce mémoire le sport et la ville. En effet, nous nous sommes 

rendu compte que souvent, les valeurs du sport et les valeurs de l’aménagement de la ville coïncident. 

Ainsi, nous nous sommes posé la question de la place du sport dans l’aménagement de la ville. 

Nous avons ainsi mis en valeur un paradoxe : alors qu’à première vue l’aménagement de la ville et la 

politique sportive sont deux entités différentes, souvent gérés dans deux services municipaux 

différents, le sport est souvent utilisé afin de développer l’économie, la société, la qualité de vie… Ainsi 

quel est le réel impact du sport et des politiques sportives sur l’aménagement d’un quartier ? Le 

développement économique et social du quartier s’est-il fait parallèlement au développement 

sportif, se sont-ils opposés, ou fait ensemble ? 

                                                           
1 Derycke S., Parmantier C., Introduction au dossier thématique « La ville et le sport », STAPS 2018/4 n°122, 
pp75-76. 



Nous avons réussi à mettre en avant que le sport est au cœur de l’aménagement de la ville. Il est tantôt 

son moteur, tantôt le lien entre les côtés économiques et les côtés sociaux et tantôt une vitrine de la 

ville. Cependant, il a aussi des côtés sombres, et peut être vecteurs de nuisances urbaines.  Il est 

intéressant de regarder que le sport est en pleine mutation avec de plus en plus de centre multisports 

accessibles pour tous. Le sport redevient ainsi un liant des masses. Le projet que Jean-Michel Aulas et 

l’ASVEL sont en train de réaliser, en réalisant un partenariat historique entre les deux clubs, laisse 

prévoir de nouvelles infrastructures multisports afin de, pourquoi pas, faire de Lyon une 

superpuissance sportive, ayant tant des retombés économiques que sociales. L’exemple du quartier 

de Gerland est donc assez criant quant à la place du sport dans l’aménagement de la ville et quant à 

son implication sociale. 

 

 

 Le site olympique de Gerland, Bibliothèque municipale de Lyon, 1962 

 

 

 


